Marseille, le vendredi 29 septembre 2006.

Discours d’inauguration du Manquomètre

C’est avec une grande fierté que dans quelques instants, en retirant ce drap, je vous ferai découvrir cet appareil mystérieux qui est la jonction entre la citoyenneté et la technologie la plus avancée.

C’est sans aucune hésitation que j’ai répondu positivement pour faire le discours inaugural de cette campagne annuelle et nationale intitulée : « Taquiner France Inter dans ses dérives ».

Chacun d’entre-vous ici me connaît, j’occupe de très hautes fonctions citoyennes puisque vous le savez tous, je suis le patron de François Cluzel et Frédéric Schlesinger et que chaque mois, j‘assure leur rémunération… grâce à mes impôts et à la redevance. Mais vous-même, tous ici présents, n’occupez-vous pas les mêmes fonctions que moi ? Vous également vous assurez la rémunération de Clusel et Schlesinger car nous sommes les auditeurs de Radio France et de France Inter.

En cette période où tous les médias dominants appartiennent à d’énormes groupes industriels et financiers, il est impératif que France Inter, radio de service public, soit irréprochable en exprimant toutes les sensibilités citoyennes de notre pays.

Ceci est d’autant plus impératif que tous les médias dominants, dans un déni de démocratie et ne tirant aucune leçon du 21 avril 2002 tentent de nous plonger d’ores et déjà dans le deuxième tour de la présidentielle. Nous assistons à un véritable hold-up sur cette élection. Quelques élites d'un complexe médiatico – politico - sondagier s'acharnent à inculquer l'idée qu'il n'y aurait que 2 choix parmi les candidats et qu'il n'y aurait qu'un tour de scrutin, c’est à dire, le second. Et on voit là, que poser le problème des médias c’est poser le problème de notre démocratie.

Mais revenons au Manquomètre, c’est un appareil extrêmement perfectionné bénéficiant des technologies les plus avancées qui a été mis au point, avec humour,  par un grand plasticien de Marseille. Je tiens à le remercier pour le travail acharné qu’il a su produire en très peu de temps.

Le Manquomètre fonctionne sur le principe tridimensionnel de captation de données informatiques, périmètriques ou personnelles (pétition de 217 500 auditeurs, lettres de protestations, radiations synchroniques, etc.…) permettant d’évaluer le degré de manque face à une absence identifiée. Il est destiné à faire un constat, à établir un bilan, avant toute action.

Le manquomètre est capable de mesurer l’absence de pluralisme dans les médias dominants, l’absence d’indépendance chez les journalistes précarisés ou encore le manque chez l’auditeur de France Inter provoqué par le déplacement de l’émission « Là-bas si j’y suis » de 17 à 15h. 

 Cependant les premiers résultats du Manquomètre nous indique l’urgence de passer à l’action, c’est pourquoi nous vous donnons rendez-vous fin octobre, ici même, pour l’inauguration d’un appareil tout aussi perfectionné mais tellement redoutable, cet appareil s’appelle « L’indignomètre ». Il nous mettra tous à contribution puisque nous devrons nous mettre à l ‘écoute attentive de France Inter et nous devrons intervenir à chaque manquement de notre chère radio. Pour vous aider dans cette tâche, nous avons édité un document intitulé : « comment interpeller efficacement France Inter ». Servez-vous, distribuez abondamment ce document autour de vous. 

Faites-nous connaître vos actions par l’intermédiaire du site www. Taquinerfranceinter.org et grâce à vos multiples interventions le Manquomètre attribuera, chaque mois, le prix JAIM pour « Journaliste, Animateur, Indigne du Mois ».

Je vous remercie de votre attention.






